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Colloque sur
la réorganisation municipale p. 3
Quel impact pourrait avoir le projet de
réorganisation municipale pour le Bas­
Saint-Laurent? Y a-t-il lieu d'envisager
la démarche du gouvernement avec
optimisme? Des maires et intervenants
de toute la région réfléchiront à ces
questions, lors d'un colloque à l'UOAR,
le 17 mars. Bienvenue!

Tout le monde les connaît à l'UOARI Ils sont dévoués, vaillants. Ils rendent service à la com­
munauté. Ils ont des sourires et des histoires à partaqer, Ils font partie de notre quotidien.
Devant : Guy, Linda, Éric et Caroline. Derrière : Francis, Claude, Diane et Angèle. Absent :
Steeves.

Mercredi 14 mars, 17h

5 à 7 de l'intégration sodale

Que font-ils sur le c:ampus?

Rendez-vous
de la
Francophonie

p.5
Des belles journées
en perspectives à

Ls~-fÂ9«S l'UOAR, du 13 au 23
fk,eal::-~ mars, avec des acti-

vités sociales et cul­
turelles en hommage

à la Francophonie. Des repas et des dra­
peaux du monde entier... Programme à
l'intérieur.

Également:

• Campagne 2001 de la Fondation ..3
• Conférences à venir 4
• Coopération Rimouski-Lille 8
• Colloque en enseignement

secondaire, en 2002 10
• Les résultats CGA 11
• Guy Dionne, dégé des Jeux 12

Badminton

Le pavillon sportif de l'UOAR a accueilli,
du 3 au 6 mars, dans le cadre des Jeux
du Québec, la crème des joueurs de
badminton venant de toutes les régions.

Un cinq à sept aura lieu au Baromètre
de l'UQAR, le mercredi 14 mars, à
compter de 17h, sur le thème de l'inté­
g ration sociale. L'activité se déroule
dans le cadre de la Semaine de la défi­
cience intellectuelle, qui se déroule à
travers le Québec, du 11 au 17 mars. Il
suffit d'y croire, dit l'affiche, et de
grandir ensemblel

À cette occasion, deux musiciens
d'ici, Jean-Paul Lemoine et Jean-Luc

Neuf personnes avec un handicap intel­
lectuel travaillent sur le campus de
l'UOAR, à Rimouski, depuis quelques
années déjà, sous la supervision de M.
Alphonse Bonenfant. De quoi se com­
pose leur quotidien sur le campus?
Comment se fait l'intégration? Nous
avons fait une entrevue avec Guy
Heppel et Caroline Marquis, pour
connattre les réponses.

Ils nous ont d'abord expliqué les
responsabilités de chacun : Guy,
Francis et Steeves parcourent les bâti­
ments dans tous les sens pour ramas­
ser le papier et le carton usagés, dans
les bacs à récupération.

ThébE~rge, animeront la rencontre.
D'autres musiciens pourraient se join­
dre à E!UX ••• Qui? Surprisel Un bref film
sera éqalement présenté.

L'activité est organisée par le mou­
vement « Des personnes d'abord » et
par M. Alphonse Bonenfant. Bienvenue
à tout le personnel, aux étudiants et aux
étudiantes ainsi qu'à toutes les person­
nes intéressées.

Cal'oline et Diane époussettent les
ordinateurs et les téléphones dans les
bureaux ainsi que les appareils de con­
ditionnement au gymnase et les rayons
de livres à la bibliothèque. Diane donne
aussi un coup de main au café étudiant
L'Auriculaire, à l'heure des pauses-café.

Érh: et Linda sont affectés à la
cafétériia et s'occupent de ramasser les
cabarets et de les acheminer au lavage.

Claude s'occupe de la récupération
des canettes d'aluminium et du net­
toyage des cendriers extérieurs, aux
entrées de l'Université. Il travaille aussi
à la salle Nautilus, à l'occasion.

Suite à la page 2



Suite de la page 1

Angèle, qui travaille à mi-temps à
l'UOAR, donne un coup de main à la
bibliothèque. Elle travaille aussi, à
temps partiel, au Carrefour.

Selon les besoins, il arrive aussi que
nos amis fassent une corvée pour des
tâches ad hoc: coller des enveloppes,
ramasser les feuilles l'automne, etc.

Intégration
Comment se

fait l'intégration à
l'UOAR? Guy
Heppel répond :
« On connaît beau­
coup de monde.
Les gens nous con­
naissent. On les
aide. Ils nous par­
Ient. Ça va bien.
Des fois, je mange ici le midi. J'apporte
mon lunch. Des fois, je fais du Nautilus.
J'aime ça ici. »

Caroline
Marquis pour­
suit : « J'ai des
amis partout. Ils
me demandent :
comment ça va?
J'aime ça quand
les gens me par­
Ient. À l'Univer­
sité, j'adore ça. Je
suis contente
d'être ici. Les
journées passent vite. »

Comment s'occupent-ils en dehors
des journées de travail? Guy aime bien
aller voir l'Océanic, prendre une
marche ou magasiner. Caroline préfère
aller au cinéma avec des amis, passer
du temps au téléphone et, quand l'oc­
casion se présente, jouer au bad­
minton.

Des petits plaisirs de la viel Comme
tout le monde en a...

Au service de l'intégration
Ils œuvrent au service de l'intégration dans la société: Julie Pelletier, étu­
diante à l'UQAR et personne-ressource du mouvement « Des personnes
d'abord» (un organisme qui vient aider les personnes avec un handicap intel­
lectuel à comprendre leurs droits et leurs responsabilités), Alphonse
Bonenfant, agent d'intégration d'Osmose sur le campus universitaire, et Lise
Gaudreault, coordonnatrice à l'Association pour l'intégration sociale.

3% de la population

Au Québec, 225 000 personnes de tous âges (3% de la population), vivent
avec une déficience intellectuelle, la plupart avec une déficience légère.
Méconnue et souvent confondue avec la maladie mentale, ce état est
généralement non évolutif et se caractérise par la limitation de certaines
habiletés. Toutefois, la situation peut progressivement s'améliorer par des
apprentissages appropriés. D'ailleurs, rien n'empêche systématiquement la
personne d'étudier, de travailler et de participer activement à la vie en société.
(Association du Québec pour l'intégration sociale)

8 mars

Une Journée internationale des femmes ?
Pour quoi faire ?

Plusieurs personnes nous demandent
chaque année: « Mais pourquoi a-t-on
besoin d'une Journée internationale
des femmes alors qu'ici, au Québec, l'é­
galité est une réalité? » C'est ce que
beaucoup de jeunes pensent et, bien
qu'ils n'aient pas tout à fait raison, on
doit admettre que la situation des
femmes d'ici s'est remarquablement
améliorée au cours du 20e siècle et par­
ticulièrement dans les 30 dernières
années.

Néanmoins, puisqu'il s'agit d'une
Journée INTERNATIONALE et à l'heure

d'Internet et de la mondialisation, c'est
une occasion idéale pour manifester
notre solidarité avec les femmes
d'ailleurs qui luttent - et qui parfois en
meurent - pour obtenir l'égalité.

Alors, ce 8 mars 2001 peut être le
départ d'une campagne d'appui pour
les femmes qui réclament le droit de
vote, pour celles qui se battent contre le
mutilations génitales, celles qui dénon­
cent les crimes dits d'honneur, pour les
femmes afghanes qui n'ont plus aucun
droit, pour les fillettes du Tiers-Monde
qui sont vendues à des réseaux inter-
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nationaux de prostitution. Et pour les
femmes du monde entier qui subissent
la violence dans leur propre foyer, y
compris ici au Québec.

Cliquez, écrivez, manifestez, dénon­
cez, pétitionnez, marchez, bref: AGIS­
SEZ 1Il Y a encore beaucoup à faire pour
que les femmes obtiennent une vérita­
ble égalité avec les hommes partout sur
la planète. C'est aussi cela, la Journée
internationale des femmes.
Pour consulter la brochure d'animation:
[www.csf.gouv.qc.ca/actu/8mars2001/8
mars2001.html.



À L'UQAR Le 17 mars 2001

Forum sur La réorganisation municipaLe
Un Forum public portant sur le thème de « La
réorganisation municipale )) se tiendra à
l'Université du Québec à Rimouski le samedi
17 mars prochain.
Différents intervenants, issus de chacune des

huit MRC du Bas-Saint-Laurent, prendront la
parole. Plusieurs maires : Jacques Asselin
(Cabano), Alain Dumas (Saint-Anaclet),
Maurice Gauthier (Matane), Ginette Saint­
Amand (Trois-Pistoles), André Théberge (La
Pocatière); des préfets de MRC : Aurélien
Beaulieu (Matapédia), Gaston Gaudreault
(Mitis), Jacques Michaud (Rivière-du-Loup);
et des intervenants du milieu régional :
Gérald Beaudry (directeur du CRCD du Bas­
Saint-Laurent), Gilles Proulx (président de la
Fédération de l'UPA du BSL), Adéodat Saint­
Pierre (président de la Coalition Urgence
rurale). Également, trois professeurs de
l'UQAR présenteront des conférences :
Danielle Lafontaine (impacts et enjeux de la
réorganisation municipale), Pierre Bruneau
(rapport urbanité-ruralité) et Clermont
Dugas (perspectives pour l'Est du Québec).
Plusieurs autres intervenants de marque
seront présents.

On sait que le gouvernement du Québec a
enclenché, au cours des derniers mois, un

vaste projet de réorganisation municipale.
Dans certaines régions, plusieurs nouveaux
regroupements municipaux ont déjà été insti­
tués ou sont en train de l'être. Et pour le
Bas-Saint-Lalurent? Quelles est la situation?
y a-t-il lieu d'envisager la réorganisation avec
optimisme ou d'y déceler des risques?

Ce forum vise à jeter un regard d'ensemble
sur la réorganisation municipale dans le Bas­
Saint-Laurent, tant au niveau de la région que
des MRC et dos localités. Nous tenterons d'i­
dentifier les enjeux et d'évaluer les impacts
en abordant aussi bien les aspects
économiques, politiques, culturels, sociaux
ou environnementaux. Pour les citoyens et
pour tous les intervenants de la région, ce
Forum constitue donc une occasion unique
de s'informer, d'échanger et de débattre sur
une réforme qui s'apprête à modifier pro­
fondément et durablement le « paysage ))
municipal et donc, tout le territoire régional.

Cet événem,ent est organisé par des pro­
fesseurs, des doctorants-chercheurs et des
étudiants des programmes de Dévelop­
pement régional de l'UQAR. Inscription avant
le 9 mars au coût de 28,75 $.

Campagne 2001 de La Fondation de L'UQAR

J'investis parce qu'au FONDs, j'y crois•••

Devant, les coprésidents de la campagne : Vvan Rhuault, Marjolaine Viel et Valmond
Santerre. Derrière: le président de la Fondation, Me J'ndré Casgrain, quelques généreux
donateurs: MM. Serge Hart~n (Banque Nationale), flllichei Desrosiers (Cogéco), André
Gagnon (QuébecTel), Michel Emond (Caisse populaire de Rimouski) Michel Tremblay (Ville
de Rimouski), et le recteur Pierre Couture.

La Fondation de l'Université du
Québec à Rimouski est en campagne de
financement annuelle depuis le 28 jan­
vier dernier. Trois diplômés de l'UQAR
président cette septième campagne
dont le thème est : «J'investis parce
qu'au FONDs j'y crois ... »,

La campagne auprès des dirigeants
d'entreprises et d'organismes
régionaux et nationaux sera présidée
par M. Valmond Santerre CA,
diplômé en administration (1982), pla­
nificateur financier auprès des Services
Investors Itée. M. Vvan Rheault CA,
diplômé en administration (1980),
présidera quant à lui, la campagne
auprès des diplômés de l'UQAR. M.
Rheault est directeur de comptes à la
Banque Royale à Rimouski. Enfin, Mme
Marjolaine Viel CA, diplômée en
administration (1982), préside la cam­
pagne auprès des membres de la com­
munauté universitaire. Mme Viel est
directrice des Services des finances à
l'UQAR.

Cette année, l'objectif de la cam­
pagne a été fixé à 275 000 $. Durant
les mois à venir, les entreprises et
organismes régionaux, les diplômés et
les membres de la communauté univer-

sitaire seront appelés à participer
activement à cette campagne de
financement.

Au cours de la dernière année, les
sommes recueillies par la Fondation de
l'UQAR ont été investies dans les pro­
grammes de bourses d'excellence :
166 300 $ et la recherche: 65 200 $.
L'équipement scientifique et informa-

tique et le développement de la biblio­
thèque ont reçu des subventions pour
un montant de 20 460 $ et plus de
5000 :$ ont été réinvestis dans le Fonds
Estelle-Laberge. Au total, la Fondation a
distribué 257 420 $.

Pour plus de renseignements sur la
Fondation de l'UQAR, composez: (418)
724-1418.
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Conférences au Musée régional
L'UQAR et Le Musée régionaL de Rimouski présentent une série de onze conférences qui auront Lieu au Musée,

Les mercredis soirs à 19h30, de février à avril 2001. Voici Les prochaines:

14 mars

Genèse de la formation populaire au
Bas-Saint-Laurent:

l'expérience de l'UCC*
dans les années 1930

(*Union des cultivateurs catholiques,
qui deviendra plus tard l'UPA,

l'Union des producteurs agricoles)

par Jacques Lemay,
professeurd'histoire

au Département des Sciences humaines de l'UQAR

Ce mouvement coïncide avec la crise
économique des années 1930. L'UCC, syn­
dicat agricole récemment fondé, s'em­
ploie à fournir à ses nouveaux membres,
de façon pratique, des conférences sur
des connaissances agronomiques et une
vulgarisation de nouvelles techniques
agricoles qui accroissent les qualifications
professionnelles en plus de leur fournir
une initiation à la vie associative. La réus­
site de cette formation populaire permet la
revitalisation du milieu rural régional,
même en période de récession. On y recense la création d'une
quarantaine de caisses populaires, plusieurs mutuelles d'as­
surance-vie, une soixante de coopératives agricoles de vente
et d'achat, des coopératives de consommation, certains pro­
jets coopératives audacieux comme les chantiers coopératifs,
un syndicat pour les travailleurs forestiers et un mouvement
féminin qui déborderont, bientôt, les frontières régionales.

Le sujet de cette conférence peut paraître désuet, à première
vue. Cependant, quand on le considère dans son contexte d'é­
conomie de marché en panne, on constate qu'il marque un
renouvellement de la pensée éducative. Celle-ci vise à donner
à la population concernée de véritables instruments de
développement et préfigure déjà le modèle d'économie
sociale ou solidaire qui émerge actuellement.

21 mars

Dali OU l'exigence éthique
de l'irrationnel

Lecture psychanalytique de la démarche dalinienne
à travers le « Mythe tragique de l'Angélus de Millet»

par Bernadette Colombel
(Collaboration Réseau interuniversitaire en éthique

et pratiques sociales
et Cercle psychanalytique de Rimouski)

Salvador Dali (1904-1989) est un des
peintres contemporains les plus con­
nus de par le monde, tant ses inter­
ventions ont été médiatisées durant sa
vie. Mais en deça de ses extrava­
gances, une exigence profonde l'a
animé toute sa vie et a déterminé son
art. Dali considère qu'il est nécessaire
d'assainir l'art de son époque en en
faisant un moyen de représenter l'irra­
tionnel. Il a su articuler le sentiment
personnel d'une mission sociale à une
nécessité singulière de représenter l'intime, tout en réussis­
sant à produire une œuvre picturale reconnue qui interpelle
les autres. En ce sens, il inventera une méthode qu'il appellera
la méthode paranoïa-critique, afin de rester au plus près de
l'intime qui est à peindre. En s'appuyant sur le travail
d'analyse et d'interprétation de Dali à propos de L'Angélus de
Millet, la conférencière montrera comment il a pu user de sa
méthode pour atteindre l'irrationnel et l'objectiver dans sa
peinture.

Psychologue clinicienne et psychanalyste, Mme Colombel
possède un Doctorat de psychanalyse de l'Université de Paris
(France) et est membre de l'École freudienne du Québec
(École de psychanalyse).

Conférence Le 21 mars à 19h, dans Le cadre de La Semaine de La francophonie.-.
La face cachée de la globalisation et de la ZLEA

Un exposé-syn­
thèse su r tout ce
que vous avez
toujours voulu
savoir sur la
globalisation, la
mondialisation,
la ZLÉA et le
Sommet des
Amériques. Au
fait, quelle est la
différence entre
la mondialisation Jacques B. Gélinas, so­
et la globalisa- ciologue du développe­
ti 0 n ? Qu i se ment et conférencier.

cache derrière la mégamachine de la
globalisation ? Quel est le véritable

mobile des États-Unis dans la promo­
tion tous azimuts de la ZLÉA ?
Pourquoi, essentiellement, faut-il se
méfier de la ZLÉA et même rejeter ce
projet? Qui relèvera le défi colossal de
bâtir une alternative globale?

Pour éclairer vos questionnements
sur ce sujet d'actualité, le CEDRE
(Comité étudiant de Rimouski pour l'en­
vironnement) invite toute la population
rimouskoise à venir assister à la con­
férence de M. Jacques B. Gélinas, le
mercredi 21 mars à 19h, au F-215 de
l'UQAR. Sociologue de profession,
Jacques B. Gélinas s'est toujours
intéressé aux questions touchant l'é­
mancipation du liers-Monde, les droits
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des minorités et l'organisation socio­
économique des communautés hu­
maines. Après plusieurs années comme
coopérant en Amérique latine, profes­
seur en sociologie du développement et
cadre au ministère des Relations inter­
nationales du Québec, il est aujourd'hui
essayiste et conférencier. Bienvenue à
tous, l'entrée est libre.

David Pelletier, CEDRE
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RENDEZ-VOUS DE LA FRANCOPHONIE
Du 13 mars au 23 mars 2001

PROGRAMME

Durantles festivités
de la Francophonie,
les drapeaux
officiels de plus de 30pays
présentssur le campus
seront déployésà IIAtrium
(Place des Nations).
Participezau concours
sur les drapeaux!

Tous les midis,
la cafétéria de IIUOAR
offrira un menutypique
d'un pays

Coprésidence:
MmeAndrée­
Chantale Proulx,
étudianteau bacc.
en communication
(relations humaines),
originaire du Québec
et
M. Alidou Adamou,
étudiant au doctorat en
développement régional,
originaire du Niger.

Repas du midi
Italie

Journée de l'écriture
francophone
9h à 16h
Placedes Nations
Atrium

Soirée de lecture
destextes de la journée
17h à 20h
Baromètre

• 1

Repas du midi
France

Soirée d10uverture
Présentation de la
francophonie
Animation musicale:
Robin Servantet
Marie-Andrée Joly
20h à minuit
Baromètre

Repas du midi
Bénin

Colloque
AIBSL
Journéemondiale de la
Francophonie

Soiréefrancophone
Artistes invités:
Robin Servant
EricNormand et
Sébastien Duguay
20h à 23h
Auriculaire

-,

Repas du midi
Allemagne

Journée
Entrepreneurship
francophone
9hà 16h
Atrium

Conférence publique
13h30 à 15h
F-215

Repas du midi
Maroc

Midi-musical
Artistes invitées:
Diane Proulxet
Mireille Banville
Guitares et voix
12h à 13h, Baromètre

Conférence publique
La Mondialisation
(Sommet desAmériques)
Conférencier:
M. Jacques Gélinas
19h à 22h, F-215

Soirée d'impm
Démonstration compétition
20h à 23h
Baromètre

• 1

Repas du midi
Argentine

Midi-musical
Hommage à la chanson
francophone
Artiste invité:
Jean-Paul Lemoyne
12h à 13h
Baromètre

Soiréemusicale
Thème:
Notre langue, notre
fierté
20h à 2h
Baromètre

Repas du midi
Louisiane

Soirée québêeelse
Musique
et dévoilement dE!S
résultats
du concours de ln
Francophonie
(déposez votre bonde
participation avant le 22
mars, 18h, au Bureau
voyage Magellan ou aux
Services aux étudiants)
20h à 2h
Baromètre

Vendredi 16mars

Repas du midi
Mexique

Journée
Interculturelle

Exposition
Objets d'art de différents
pays
9hà 16h
Place des Nations
Atrium

Théâtre
Toi + moi=nous
Lethéâtre du Babel
Entrée gratuite
20h
F-215

Responsables:
Aménagement, entretien: Service desTerrains et Bâtiments
Colloque: Accueil et IntégrationBas-Saint-Laurent
Conférence: CEDRE

(Comité étudiantde Rimouski pour l'environnernentl
Dictéefrancophone: Association générale des étudiants(es) de l'UOAR

et Modulede lettres
Journée de l'écriture francophone: Suzie Ramsay et la revue Caractère
Journée entrepreneurship francophone: Corporation de soutien au

développement technologique

Coordonnateur:

Aidetechnique:
Collaborateur:

JacquesLavoie, responsable auxactivités
communautaires, à l'accueil et à l'intégration
Carole Boucher
UnitéRégionale de Loisiret de Sport
du Bas-Saint-Laurent (URLS)

Journéemulticulturelle:

Midi-musical:
Place desNations:
Repas midi:
Soirée de clôture:
Soirée francophone:
Soirée de lecture:
Soirée d'impro:
Soirée d'ouverture:
Soirée musicale:

Théâtre:

Associiation des étudiants(es) musulmans,
Associiationdes étudiants (es)en Gestion des
ressources maritimes
et Bureau-vovaqe Magellan
Servicesauxétudiants
Bureau-voyage et Services aux étudiants
Sodexlho Marriott
Servicesauxétudiants
Servicesauxétudiants
Robin Servant et Caractère
Associiation généraledesétudiants(es) de rUQAR .
Servicesauxétudiants
AESC et DREA en collaboration
avec la brasserieMolson
Accueil et Intégration Bas-Saint-Laurent (AIBSL)
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Concours de photos

Mieux consommer pour mieux vivre

À l'Atrium de l'UQAR, 26 drapeaux
sont déployés dans le cadre du
Rendez-vous de la Francophonie.
Ceux-ci représentent les 26

régions du monde d'où proviennent les
étudiants de l'UQAR cette année. Parmi
ces drapeaux, quatre ne font pas partie
de la vaste Francophonie, mais
représentent le pays d'origine de cer­
tains étudiants venus étudier à l'UOAR.

Les étudiants sont invités à répondre
à un questionnaire afin d'identifier les
drapeaux affichés à l'Atrium. (Chaque
drapeau a un numéro qu'il faut indi­
quer.) Des feuilles de participation sont
disponibles au Bureau voyage
Magellan et aux Services aux étudiants.
Bonne chancel

2. L'habileté technique
3. Le traitement photographique
4. L'impact visuel de l'image

Prix
Les gagnants seront choisis par

deux personnes reconnues pour leurs
compétences en arts et par le public,
lors de la Journée de l'environnement.
Il y aura deux prix en argent et
quelques certificats-cadeaux provenant
des boutiques de photographie de la
ville.

Pour plus d'informations,
appelez au 723-1986 (poste 1928)
ou venez au local du CEDRE, le E­
114 à l'UQAR.

Critères d'évaluation des photos :
1. L'originalité pour le traitement du

thème

Admissibilité
Le concours est ouvert à tous les

étudiants et étudiantes de l'UQAR et du
Cégep. Il suffit de remplir la fiche d'in­
scription disponible au local du CEDRE
et de la faire parvenir au même endroit,
avec au maximum trois photographies,
avant le 30 mars 2001 à 16h .

Dans le cadre de la Journée de l'envi­
ronnement ayant pour thème: «Mieux
consommer pour mieux vivre» qui
se tiendra le 4 avril prochain à l'UOAR,
le CEDRE organise un concours de pho­
tographie. Chaque participant devra
présenter sa vision de la consommation
et l'impact qu'elle a sur l'environnement
et le milieu humain.

Du nouveau à l'UQAR

Enseignement à distance en sdences infirmières
Cours d'été en périnatalité

Vous désirez maintenir vos connais­
sances à jour ou acquérir de nouvelles
compétences dans le domaine de la
périnatalité?

L'UQAR vous offre le cours
SSN38D97 Soins prénatals sous forme
modulaire. Vous pouvez suivre ce cours
selon votre horaire du temps et vos
disponibilités dans le respect de vos
obligations professionnelles. Ce cours
fait partie de la banque de cours option­
nels du certificat en soins infirmiers
communautaires et du baccalauréat en
sciences infirmières.

Contenu des modules

MODULE 1
Politique de périnatalité
MODULE 2
Rappel des connaissances
antérieures
MODULE 3
Les soins préconceptionnels
MODULE 4
Les déterminants de la santé
MODULE 5
Les rencontres prénatales
MODULE 6
L'attachement parents-enfant
MODULE 7
L'allaitement maternel

MODULE 8
Les méthodes de diagnostic
prénatal
MODULE 9
Les nouvelles technologies
de reproduction
MODULE 10
L'avortement
MODULE 11
Le soutien aux familles
à la période prénatale
MODULE 12
La grossesse à l'adolescence
MODULE 13
La violence conjugale
MODULE 14
L'alcoolisme et la toxicomanie
chez la femme enceinte
MODULE 15
Les infections materno-fœtales
et grossesse : VIH-SIDA

Inscrivez-vous rapidement. Nous atten­
dons les inscriptions avant le 9 mars
2001.
Pour plus de renseignements:
Module des Sciences de la santé:
(418) 724-1571
Bureau du registraire : 724-1433
ou 1-800-511-3382

En bref
SUICIDE Le Centre de prévention du
suicide et d'intervention de crise a
besoin de bénévoles pour assurer des
périodes d'écoute téléphonique. Êtes­
vous prêts à faire deux périodes de qua­
tre heures par mois? Formation
disponible. Date limite d'inscription: 16
mars. 724-4337. Un bénévolat axé sur la
viel

SUR LA ROUTE DES PHARES Une
nouvelle organisation a vu le jour : la
Corporation des gestionnaires de
phares de l'estuaire et du golfe du
Saint-Laurent. Sa mission est la pro­
tection et la mise en valeur des phares
situés sur les côtes du Saint-Laurent. Le
premier conseil d'administration est
composé de : Serge Guay, du phare de
Pointe-au-Père (président), Robert
Gilbert, du phare de l'Île Rouge, André
Nadeau, du phare du Pot à l'eau de vie,
Gérald Dionne, du phare de l'Île Verte,
et Blandine Poirier, du phare de
Pointe-à-Ia-Renommée. La visite des
phares est très populaire aux États-Unis
et le comité espère qu'une nouvelle
brochure commune, avec des ren­
seignements sur les caractéristiques des
phares, sur l'hébergement et sur l'envi­
ronnement, saura attirer nos voisins du
sud en grand nombre.
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Campus de l'UQAR à Lévis

Entente de mentorat avec l'Ordre des A~DM.A.

M. Robert Paré, directeur du Campus
de l'UQAR à Lévis, et M. Francis
Carpentier, président de la Régionale
de Québec de l'Ordre des
Administrateurs Agréés du Québec
(Adm.A.), ont signé récemment une
entente au nom de l'UOAR et de l'Ordre
des Adm.A., visant à implanter, à titre
de projet pilote, un programme de men­
torat. Ce programme cherchera à mettre
en place un ensemble de moyens
favorisant le jumelage entre des admi­
nistrateurs agréés expérimentés et des
étudiants de l'UQAR du Campus de
Lévis. Le jumelage consiste à établir une
relation de confiance entré un mentor et
un protégé (ou recrue) dans un but d'ap­
prentissage professionnel facilitant l'en­
trée sur le marché du travail des futurs
diplômés.

Pour le trimestre en cours, trois
conférences font partie des moyens

retenus pour favoriser le jumelage
entre « mentor et protégé-recrue ».

La première conférence, intitulée
« Le métier de consultant en ma­
nagement dans le domaine des
technologies de l'information »,
sera prononcée par M. Francis
Carpentier, le mercredi 14 mars à
12h30 au local 215. La conférence cou­
vrira tous les aspects reliés à la presta­
tion de services conseils dans cette pro­
fession en pleine expansion.

La deuxième conférence, le mercre­
di 28 mars, à 12h30, a pour titre: « Le
gouvernement en direct, enjeux et
partenariat avec le ecteur privé ».
M. Pierre Falardeau, M. Sc, Adm.A.,
présentera alors les défis qu'aura à
relever le gouvernement du Québec
dans sa réforme administrative orientée
vers le Web.

Enfin, le mercredi 11 avril, à 12h30,
M. Loillis V. Auger, CMC, Adm.A., par­
Iera de la question suivante
« Réulssite ou échec d'une entre­
pri e industrielle ». La conférence
traitera des projets du domaine de la
production industrielle, des causes de la
réussite et de l'échec, et des moyens
d'améliorer le rendement.

Pour vous inscrire et obtenir des ren­
selqnernents sur les conférences, vous
devez vous rendre au bureau de Mme
Doris Rioux (local 225), au plus tard le
13 mars, à 12h. Pour plus de renseigne­
ments sur le programme de mentorat,
veuillez communiquer avec M. Robert
Paré au centre administratif (local
120.2)..

Jacqlnes D'Astous,
Camp1us de Lévis

Campus de L'UQAR à Lévis

Quinzaine de l'entrepreneurship

Ils s'impliquent dans l'entrepreneurship : André Gaqné, professeur à l'UQAR; Isabelle Boulay,
étudiante au Campus de Lévis et membre du CEE; Lise Blanchette, coordonnatrice à la vie étu­
diante et Serge Despatie, chargé de cours.

Quatre activités ont été organisées au
Campus de l'UOAR à Lévis en vue de
promouvoir l'entrepreneurship comme
choix de carrière et choix de vie. Cela
s'est déroulé dans le cadre de la
Quinzaine de l'entrepreneurship, du
2 au 17 février 2001. Organisées par un
groupe d'étudiants, avec la collabora­
tion de la coordonnatrice des services
aux étudiants et de plusieurs organ­
ismes externes (CJE, CLD, ACEEQ,
CEGEP de Lévis-Lauzon), ces activités
visaient l'implantation d'un club entre­
preneur étudiant au Campus de Lévis.

Le 6 février, une conférence portant
sur la mission, la composition et les
activités d'un Club entrepreneur étu­
diant (CEE) a été prononcée par M. Éric
Godin, directeur adjoint de l'ACEEQ
(Association des clubs entrepreneurs
étudiants du Québec). Des tables visant
le recrutement d'étudiants pour le CEE
du Campus de Lévis ont été installées à
la cafétéria du campus, trois midis con­
sécutifs. Le 13 février, un Midi de l'en­
trepreneurship a eu lieu à la cafétéria
du Campus, regroupant des orga­
nismes externes (Centre local de
développement (CLD), Carrefour
jeunesse emploi (CJE), et Jeunes
Volontaires) ainsi que des membres du
comité d'implantation du CEE.

Pour clôturer cette quinzaine, un 5 à
7 a été organisé au Cégep de Lévis­
Lauzon le 15 février, sur le thème :
«L'entrepreneurship comme choix de
carrière et de vie : qu'est-ce que ça
implique?», Ce 5 à 7 a réuni près de 25

personnes dont quatre entrepreneurs,
un professeur (M. André Gagné), et un
chargé de cours (M. Serge Despatie)
de l'UQAR, plusieurs membres des
clubs entrepreneurs du cégep et du
campus, deux Jeunes Entrepreneurs
(JE) de la Polyvalente de Lévis et des
représentants d'organismes locaux
(CLD, CJE). Cette activité de type
« témoignages et échanges» avait pour

but d'aider les étudiants à trouver la
motivation nécessaire pour développer
leurs idées d'entrepreneurship.

Les; personnes désireuses de faire
partie du Club Entrepreneur étudiant du
Campus de Lévis sont invitées à com­
muniquer avec Lise Blanchette, 833­
8800 poste 269.

Jacques d'Astous, Campus de
l'UOAlR à Lévis
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Lille-Rimouski

Des liens qui continuent de se tisser
La visite récente à Rimouski de M.
Dominique Besson, de l'Université de
Lille 1, en France, donne l'occasion de
faire le point sur une collaboration qui
s'est développée entre l'UQAR et cette
université du Nord de la France au cours
des dernières années.

Un premier accord avait été signé
entre les deux institutions en ce qui con­
cerne la maîtrise en gestion de projet.
Une seconde entente a suivi, dans le
domaine de la gestion des personnes
en milieu de travail.

Suite à la page 9

Formation
Et la formation? « Au Québec, on

fait participer davantage les étudiants
aux travaux dans les cours », affirme
Blaise. Il faut faire des présentations,
travailler en équipe, défendre son point
de vue. « En France, les cours
théoriques représentent encore l'essen­
tiel de la formation. »

Les trois Lillois rappellent avec
plaisir un cours qu'ils ont suivi avec le
professeur Gilles Couture, sur les
négociations collectives. « C'était un
cours intensif, exigeant, explique

LiLLe-Rimouski

Très heureux
de l'expérience!

Actuellement, trois étudiants de Lille
font leurs études de maîtrise à
Rimouski, dans le cadre des stages d'é­
tudiants internationaux de la CREPUQ.
Il s'agit de : Karine Chaba, de
Moatamid Belhadj et de Blaise
Biesbrouck. Ils feront probablement
partie du tout premier groupe de
diplômés de l'UQAR dans ce pro­
gramme relativement récent ( ouvert en
1999 ). En contrepartie, quelques étu­
diants de l'UQAR dans ce programme
mûrissent l'idée de traverser
l'Atlantique l'automne prochain, pour
profiter de l'expérience, à Lille.

Les trois étudiants lillois affirment
être très heureux de l'expérience qu'ils
ont vécue à Rimouski, depuis septem­
bre 2000 jusqu'à maintenant. « Les con­
tacts sont faciles, autant avec les étu­
diants, avec les profs, qu'avec les gens
en ville. Tout le monde est accessible.
C'est une belle aventure ». constate
Blaise.

« En France, il y a une plus grande
distance psychologique entre les
enseignants d'université et les étu­
diants, ajoute Karine. On ne pourrait
jamais tutoyer un prof comme on le fait
ici. On finit par s'habituer. Je trouve ça
sympathique. »

« Moi, c'est curieux, j'avais donné
mon nom pour ce programme
d'échanges en pensant que ce serait
très compliqué administrativement par­
Iant, rappelle Moatamid. Quand on a
annoncé que je pouvais y aller, c'était
une grande joie. Tout va bien.
J'apprends plein de choses. J'adore ça.
Ça passe trop vite. » Même que les trois
étudiants envisagent de poursuivre des
études de doctorat au Québec, après la
maîtrise.

relève de l'IAE (l'Institut d'administra­
tion des entreprises), un centre qui fait
partie de l'Université de Lille 1.

L'entente entre les deux établisse­
ments permet notamment à des étu­
diants d'aller passer une année outre­
atlantique dans le cadre de leurs études

de 2e cycle. Cette formation étant
reconnue par les deux établissements,
les étudiants reçoivent dans les faits
une double diplômation.

« J'y vois plusieurs avantages pour
les étudiants, explique M. Besson.
D'abord, ils peuvent ainsi élargir leur
compréhension du management, avec
des approches et des environnements
différents. Ensuite, question d'emplois,
ils s'ouvrent des portes sur un autre
continent, l'Amérique du Nord pour
nos étudiants et l'Europe pour les étu­
diants québécois. Enfin, pour nous
Européens, le fait de s'associer à une
formule de maîtrise de type nord­
américain, francophone en plus,
devient un atout non négligeable. »

Les responsables des programmes
des deux établissements réfléchissent à
d'autres collaborations possibles. Par
exemple, l'utilisation de la vidéocom­
munication entre deux classes, l'une en
France et l'autre au Québec, pourrait
être tentée. On pense aussi à des codi­
rections de recherche, ou à des
échanges de professeurs. D'ailleurs, M.
Farid Ben Hassel, de l'UOAR, compte
se rendre à Lille en mai prochain, afin
de renforcer cette coopération. Autre
projet : les étudiants québécois pour­
raient entrer dans un programme de
doctorat, à Lille, après leur maîtrise à
Rimouski, ce qui n'est pas possible
maintenant.

À Lille, la maîtrise de Sciences
sociales appliquées à la gestion compte
environ 70 étudiants. (M.B.)

Deuxième
entente

Depuis deux
ans, des échan­
ges ont lieu éga­
Iement entre le
programme de
maîtrise en ges­
tion des person­
nes en milieu
de travail, de
l'UQAR, et le pro­
gramme de maî­
trise de Sciences
sociales appli­
quées à la ges­
tion, de Lille. M.
Dominique
Besson, de pas­
sage à l'UQAR
récemment, est le
responsable de ce
programme, qui

M. Dominique Besson
devant l'UQAR.

Gestion de projet
Tout avait commencé quand deux

professeurs de l'UQAR, MM. Didier
Urli et Louis Gosselin, ont fait leurs
études de doctorat à Lille, à la fin des
années 1980. Il a alors été question
d'établir des échanges d'étudiants et de
professeurs entre les deux établisse­
ments et de lancer une revue spécia­
lisée... M. Didier Urli trace un bilan :
« jusqu'à maintenant, une bonne
douzaine d'étudiants français et trois
étudiants québécois ont séjourné outre­
mer dans le cadre de leur formation. Six
professeurs, trois de l'UQAR et trois de
Lille, se sont rendus dans l'autre ville,
pour participer à la formation ou colla­
borer à des projets de recherche. Aussi,
la Revue internationale en gestion
et management de projet, qui a vu le
jour à cette époque, continue de publier
ses deux numéros par année. Je dirais
que le bilan est positif. »
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Trois étudiants de Lille: Moatamid, Karine et Blaise.
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ENVII=lONNEMENT Vous avez peut­
être remarqué le kiosque du CEDRE
dans l'Atrium? Conçu par quelques
membres de l'organisme dans le but de
toujours mieux informer la commu­
nauté universitaire sur des sujets envi­
ronnementaux, le kiosque vous fourni­
ra à chaque semaine une information
variée pour susciter la réflexion ou tout
simplement pour vous documenter.

En bref

Suite de la page 8

Karine. Il fallait se mettre dans la peau
d'un négociateur patronal ou dans celle
d'un négociateur syndical, défendre
nous-rnêmes des positions à la lumière
des lois et des conventions. » Les étu­
diants se trouvaient au cœur de la tor­
nade (simulée... ), mais quelle manière
concrète et stimulante de se familiariser
avec une réalité complexel

S'ill fallait améliorer une chose dans
le proqramme, selon eux, ce serait d'a­
jouter un cours en anglais. « Dans le
domaine de la gestion en milieu de tra­
vail, explique Moatamid, c'est essentiel
d'être bilingue pour travailler, dans un
contexte de mondialisation. C'est
curieux pour nous de venir étudier en
Amérique du Nord et de ne pas avoir à
suivre au moins un cours sur l'anglais,
lanque des affaires. Un cours ou une
immersion pourraient être ajoutés. »

Loisir's
Blaise, Karine et Moatamid ont eu

peu de temps pour se divertir. « Le pro­
gramrne est chargél », Mais ils ont
quand même profité de quelques sor­
ties aqréables, Une bière de temps en
temps au bar le Sens Unique, du ski au
Mont-Comi, une soirée avec un groupe
de re~lgae, un week-end à Québec... Ils
iront peut-être voir une partie de hockey
bientôt. Avec l'Océanie, il parait qu'il y a
de l'atmosphère au Coliséel (M.B.)

HOC"~EY Le Musée régional LANCE
une exposition sur l'histoire du hockey
rimouskois ET COMPTE sur vous pour
la visiter, d'ici au 22 avril. L'exposition
retrace, à travers des objets et des pho­
tos, le' développement du hockey dans
la régiion de Rimouski : construction du
Colisée, championnats et tournois,
joueurs mémorables, visite des clubs de
la Ligue nationale, présence de
l'Océanic. On n'oublie pas le hockey
féminiin ni les Pee-Wees de Jules Blais.
(Jusqu'au 11 mars, à l'occasion des
Jeux du Québec, le Musée est ouvert
tous Iles jours de 10h à 17h, et jusqu'à
21h le jeudi.)

• Études littéraires
• Faune et habitats

Ingénierie
• Ressources maritimes
• Océanographie

Sciences comptables
• Sciences infirmières

Internet: www.uqar.qc.ca
Courriel : admission@uqar.qc.ca

Téléphone: 1 800 511-3382, poste 1433

.JOURNÉE DES ÉTUDES SUPÉRIEURES
Atrium de l'UQAR

mardi 20 mars 2001, de 10 h à 18 h
.Venez rencontrer des professeurs et des étudiants

oeuvrant dans ces programmes

L'Université du Québec à Rimouski offre plus de 25 programmes d'études
de 2e et de 3e cycles. Renseignez-vous sur nos programmes d'études et
d'aide financière.

• Administration
(MBA pour cadres) (Lévis)

• Développement régional
• Éducation
• Gestion de projet
• Gestion des personnes

en milieu de travail
• Éthique
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Enseignement secondaire

Plus de 500 étudiants de tout le Québec
se donnent rendez-vous à Rimouski, en mars 2002

L'UOAR sera l'hôte du prochain colloque annuel en enseigne­
ment secondaire, les 1er, 2 et 3 mars 2002. Sous le thème
suivant, « Un vent de changement, un fleuve de défis »,
le colloque réunira à Rimouski plus de 500 étudiants et étu­
diantes provenant de huit universités différentes de tout le
Québec.

« Ce colloque permet aux étudiants et étudiantes de se per­
fectionner dans leur future carrière, explique l'un des orga­
nisateurs, Dave Dumas. C'est un complément important à
notre formation. C'est aussi une occasion de rencontrer des
gens des autres universités et d'avoir des discussions sur la
profession. »

Lors d'une conférence de presse, la directrice du Module
d'enseignement secondaire, Mme Élisabeth Mazalon, a
souligné non seulement l'énergie que les étudiants mettent
dans-ce projet, mais aussi leur souci de se perfectionner et
d'échanger avec d'autres étudiants. « C'est stimulant pour
tout le monde »,

Le maire de Rimouski, M. Michel Tremblay, se réjouit lui
aussi de cette belle détermination et son conseil municipal a
approuvé sans hésiter un appui financier à ce projet. « Ce sont
des jeunes avec beaucoup de potentiel. »

Déjà plusieurs conférenciers ont confirmé leur présence à
cette activité, notamment: Mme Nicole Tardif, du Ministère
de l'Éducation, M. Jacgues Poirier, de la Commission sco­
laire des Phares, M. Éric Rinfret, enseignant auprès des
autochtones, et Mme Élisabeth Mazalon, professeure à
l'UQAR et directrice du Module d'enseignement secondaire.

Plus d'une vingtaine d'étudiants et d'étudiantes en
enseignement secondaire à l'UOAR travaillent déjà à l'organi­
sation de cette activité, en collaboration avec le personnel de
l'Université. En plus des ateliers sur l'éducation, ils préparent
des activités culturelles, sociales et sportives. « Il sera impor-

L'équipe responsable de l'organisation du Colloque 2002

tant que toute la population de Rimouski accueille
chaleureusement ces invités, affirme M. Dumas. C'est impor­
tant car Rimouski peut y gagner en visibilité à travers tout le
Québec en tant que ville étudiante. »

Par ailleurs, plus d'une trentaine d'étudiants de l'UQAR
feront partie d'une délégation du Module d'enseignement
secondaire qui se rendra à Chicoutimi, les 2, 3 et 4 mars
2001, pour représenter la région rimouskoise lors du Colloque
annuel en enseignement secondaire. Ils en profiteront pour
inviter les participants l'an prochain à Rimouski. Un dépliant a
été préparé à cet effet, en collaboration avec l'Office du
tourisme et des congrès de Rimouski, ainsi qu'un site Internet,
qui est annexé à la page Web de l'UQAR.

Cinq bourses d'exemption de frais de scoLarité
Quatre étudiantes et un étudiant des collèges du Québec
pourront profiter d'une bourse d'exemption des frais de sco­
larité, d'une valeur de 600$ chacune, en autant que ces per­
sonnes s'inscrivent à l'UQAR au cours de la prochaine année.
Il s'agit de : Lucie Charbonneau (de Sainte-Foy), Julie
Gauthier (de Matane), Jonathan Blanchette (de Matane),
Cathy Boulay (de Gaspé) et Fanny Mathieu (de Lévis).

Leurs noms ont été sélectionnés (photo) lors d'un tirage
effectué par M. Guy Perron, professeur en sciences compta­
bles et vérificateur, Mme Louise Laferrière, du Bureau du

registraire, et M. Réjean Martin, du Service des communica­
tions. Tous les collégiens et collégiennes qui ont demandé un
renseignement sur les programmes de l'UOAR, lors de la
tournée des cégeps ou directement à l'Université, devenaient
admissibles au tirage. Bienvenue à l'UOARI

UQAR

Cinq bourses d'exceLLence
à L'hiver 2001

Trois étudiantes et deux étudiants qui ont entrepris
leurs études à l'UQAR en janvier 2001 viennent
d'obtenir une Bourse d'études de l'UOAR. Ces bourses
sont d'une valeur de 1000$ ou de 2000$, considérant la
qualité du dossier scolaire. Parmi eux, trois sont inscrits
en biologie: Catherine Dion (collège de Lenoxville),
Annick Roger (collège de Sainte-Foy) et Philippe
Marchand (collège de Rimouski); une en chimie :
Karine Lemieux (collège de Rimouski); et un en infor­
matique : Antoine Philibert (collège de Matane).
Félicitationsl

UQAR-INfO, 6 mars 2001
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Examens CGA

Bravo aux étudiants de l'UQAI~

Parmi les 25 étudiants et étudiantes de l'UQAR qui se sont
présentés aux examens de l'Ordre des CGA, en décembre
2000, 17 ont réussi l'épreuve. Le taux de réussite à l'UQAR
est donc de 68% comparativement à 64,5% au Québec et
à 66,9% au Canada.

de-Dieu); Sylvain Séntichal* (Rivière-du-Loup); et
Christian Viens (Amqui).

Finance 2
Chantal Michaud (Ouébec).

Les étudiants suivants ont réussi leurs examens CGA, en
décembre 2000. L'astérisque (*) indique les personnes qui
ont réussi les quatre examens de l'Ordre et qui peuvent
donc dorénavant porter le titre CGA. Félicitationsl

Fiscalité 2
Sébastien Lévesque (Rivière-du-Loup) et Kathy
Marquis* (Rimouski).

Vérification 2
Caroline D'Astous* (Saint-Fabien); Barbara Fortin*
(Rivière-du-Loup); Ottmane Jbilou (Québec); Gaétan
Michaud* (Québec); Isabelle Pelletier (Québec); et
Nancy Rouleau* (Rimouski).

Le professeur Rodrigue Proulx félicite les étudiants et étu­
diantes. « Parmi nos sept candidats à l'examen
Comptabilité financière qui ont suivi un cours préparatoire,
cinq ont réussi leur examen, pour un pourcentage de
71,4%. C'est plus que la moyenne générale. »

Comptabilité financière 4
Sophie Boulay (Gaspé); Nathalie Bélisle (Rimouski);
Chantal Caron (Amqui); Simon Gauthier (Amqui);
Marie-Noëlle Ouellet (Bic); Steve Rioux (Saint-Jean-

Pour les examens de juin prochain, des cours préparatoires
sont prévus en mai, si le nombre d'inscriptions est suf­
fisant, au Campus de Rimouski (Fiscalité 2 et Vérification
publique 2) et au Campus de Lévis (Comptabilité financière
4).

Chaise de secours

Deux nominations; à l'UQAR

de l'UQAR ont reçu une formation spé­
ciale pour l'utilisation de cet appareil.
Pour la photo, Harold Caron a accepté
de descendre quelques marches avec
son collègue de travail, Claude
Thib2lult, bien ficelé à cette occasion.

M. LUIC Despatie
a été nommé ana­
lyste de l'informa­
tique, affecté au
Service des tech­
nologiies de l'infor­
mation. Celui-ci
vient de terminer,
en décembre 2000,
un baccalauréat en
Informatique à
l'Université du
Ouébec à Mon­
tréal. « Je suis originaire de Montréal,
mais je connais bien Rimouski pour y
avoir fait mes études collégiales, en
aménaqement forestier, explique-t-il.
Par la suite, je me suis dirigé vers l'in­
formatique, à l'UQAM. Ça me fait plaisir
de revenir dans le Bas-Saint-Laurent. »

Luc Despatie intégrera l'équipe en
télécommunications. Notamment avec
Réjean Roy et Carol Lévesque, il tra­
vaillera à la gestion, au développement
et à l'ientretien des réseaux de télécom­
munications et des serveurs informa­
tiques.

Son poste téléphonique est le 1373.

Mme Nicole
Poirier a été
nommée au pos­
te de coordonna­
trice aux commu­
nications, affec­
tée au Service
des communica­
tions. Elle devien­
dra donc em­
ployée perma­
nente, après avoir
occupé ce poste depuis 1994, en tant
que surnuméraire. À titre de coordon­
natrice aux communications, ses princi­
pales fonctions sont de fournir un sup­
port logistique dans l'organisation
d'événements, de congrès et de collo­
ques et de participer au recrutement
des étudiants. « L'un des dossiers
importants sur lequel j'aurai à travailler
dans les prochains mois, dit-elle, sera le
Congrès de l'ACFAS, qui aura lieu à
l'UQAR en mai 2003. »

On peut rejoindre Mme Poirier au
poste téléphonique 1240. Nous vous
invitons à ajouter son nom (qui avait été
oublié) dans le dernier bottin télé­
phonique de l'UQAR, à la fois dans la
liste alphabétique et dans le volet
Service des communications.
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Grâce à un habile jeu de roues, de
courroies et de freins automatiques, la
chaise permet de descendre facilement
une personne dans un escalier, sans ris­
quer de culbuter.

Dernièrement, les agents de sécurité

L'UOAR dispose d'un chaise d'évacua­
tion que l'on peut utiliser dans des si­
tuations d'urgence, par exemple quand
une personne en perte d'autonomie
(handicap, malaise ou maladie) doit
être transportée par les escaliers, dans
une situation où l'ascenseur est hors
d'usage.
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Deux mots sur le dégé des Jeux!

par Mario Bélanger

Selon vous, qu'est-ce que ça prend pour
devenir directeur général des Jeux du
Québec? Plusieurs qualités, direz-vous?
C'est vrai, mais au moins deux apti­
tudes doivent ressortir : un goût
prononcé pour tout ce qui entoure les
activités sportives et aussi, un sens de
l'organisation très aiguisé.

Ouil Guy Dionne, le dégé des Jeux
du Québec à Rimouski, possède avec
brio ces deux talents. Parlons sport,
d'abordl Jeune, il a pratiqué surtout le
hockey et le ski de fond. Devenu adulte,
il a atteint le degré de « rnattre » en vélo
de montagne, en vélo de route et en ski
de fond. Il a fait aussi de la course à
pied.

« En vélo de montagne, dit-il, j'ai fait
deux fois le Raid transgaspésien et une
fois le Raid Pierre-Harvey. Ce sont des
épreuves difficiles, mais je suis très fier
d'avoir passé à travers1 » Le sport, ce
n'est pas de tout repos: une fois, en ski
de fond, il s'est gelé les extrémités. « Ça
fait mail» Une autre fois, il a été bloqué
de longues minutes par un train qui pas­
sait tout lentement dans le paysage...
« Ça ralentit joyeusement le chrono. »
Malgré tout, Guy ne garde que de bons
souvenirs de ces excursions grandeur
nature.

Ce qu'il aime avant tout de la com­
pétition, c'est le sens de l'effort, le
plaisir de se dépasser soi-même, de
donner son maximum. Des valeurs qu'il
partage avec sa famille : son épouse
Jacinthe et ses deux ados, Marie-Pierre,
18 ans, et Jean-François, 15 ans.

Le sport permet aussi de découvrir
d'autres régions, d'autres athlètes. « On
fait des rencontres extraordinaires
grâce au sport, des gens de partout, de

toutes les classes sociales ». Athlète
performant, Guy Dionne arrive sou­
vent au fil d'arrivée dans le premier
quart des participants, lors de ces com­
pétitions de pointe.

Et le sens de l'organisation? « C'est
quelque chose que j'ai toujours
développé depuis ma jeunesse »,
explique Guy Dionne. Dans son village
natal, Bic, il aimait organiser des
tournois de hockey. Il a également fait
partie du corps de clairon Les
Mariniers. C'est donc tout naturelle­
ment qu'il s'est inscrit en techniques
des loisirs au Cégep de Rivière-du­
Loup.

Il devient ensuite animateur en
loisirs auprès de trois municipalités
(Bic, Saint-Fabien et Saint-Eugène).
Plus tard, on lui confie les responsabi­
lités de coordonnateur régional du pro­
gramme des Jeux du Québec et de con­
seiller en développement communau­
taire auprès de municipalités, au

Conseil ' régional des loisirs du Bas­
Saint-Laurent. « Je m'occupais égaie­
ment de support au développement de
la pratique sportive. »

À travers tout ça, Guy ne laisse pas
tomber les études. En 1994, il obtient un
baccalauréat en administration des
affaires de l'UQAR. Et en 1999, il reçoit
son diplôme de rnaîtrise en gestion de
projets de l'UQAR. « Un programme que
j'ai particulièrement apprécié, dit-il,
parce qu'il permet de prendre de l'ex­
pertise sur les processus liés à la gestion
de projets. J'aime le travail d'équipe
bien fait. »

Voici donc arrivé mars 2001 : le
temps des Jeux du Québec à Rimouski.
L'équipe que dirige Guy Dionne est
fébrile. Tout le monde a travaillé fort
pour que ces Jeux soient un succès.
Depuis deux ans, une importante struc­
ture a patiemment été érigée, avec plus
de 40 permanents, 35 services dif­
férents, plus de 3000 bénévoles.

« Nous sommes particulièrement
fiers de la programmation complémen­
taire aux Jeux, explique-t-il. Il y a des
spectacles pour tous les goûts, la Fête
des neiges, le Musée de la mer, etc. Les
jeunes vont garder de très bons sou­
venirs de leur séjour parmi nous. »
Bienvenue à Rimouskil

Can d
l~1. a a

Nous protégeons notre patrimoine naturel!
Jean Fau est gardien en chef pour Parcs Canada. Lui et ses collègues veillent à la
protection des plantes et des animaux de 1105 parcs nationaux. De plus, ils aident
les Canadiens à mieux connaître et à apprécier ces lieux incomparables. Ce n'est
qu'un parmi les centaines de services offerts par le qouvemement du Canada..

POlIr plus d'information sur les services du qouvernement :
• rendez-vous au Centre d'accès Service Canada le plus près
• visitez le www.canada.gc.ca
• ou appelez au 1 800 O-Canada (1 800 622-6232)

Téléscripteur / ATME: 1 800465-1135
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Par ir, ça me travaille!

Ministère des Affaires étrangères Department of Foreign Affairs
et du Commerce international and International Trade

www.dfait-maeci.gc.ca/123go
ou compose le 1 888 877-7098.

VIVre, apprendre et travailler à l'étranger, c'est possible
avec les Programmes internationaux pour les jeunes.

Pour en savoir davantage sur.

• les destinations
• les possibilités de travail à travers le monde

• les modalités d'inscription

communique avec le ministère des Affaires
étrangères et du Commerce international
dès aujourd'hui à

1+1
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CARREFOUR MARITIME Du 17 au
20 mai, la Technopole maritime du
Québec présente un premier événe­
ment majeur, le Carrefour maritime
2001, à l'Institut maritime du Québec.
Une occasion unique pour promouvoir
les carrières et les professions liées au
domaine des sciences et techniques de
la mer ainsi que les employeurs publics
et privés du Québec qui œuvrent dans
ce vaste secteur. Trois thèmes : Trans­
port maritime; Hautes technologies et
recherches; Pêcheries et aquaculture.
Plusieurs activités prévues. À suivre.

ADMINISTATION Les 6, 7 et 8 avril,
l'UQAR accueille le Regroupement des
étudiants des facultés d'administra­
tion de l'Est du Canada (RÉFAEC). Plus
d'une centaine d'étudiants, futurs ges­
tionnaires, se réunissent à l'UQAR, en
provenance de douze universités, de
Moncton jusqu'à Ottawa. Objectif: or­
ganiser la gestion des activités com­
munes (le Conseil du RÉFAEC, les Jeux
du commerce, le Happening Marketing,
le Symposium en gestion des res­
sources humaines). Ces événements
inter-universitaires ont pour clientèle­
cible les universités membres du
regroupement. « Nous en profiterons
pour leur présenter ' les plus beaux
atouts de la région de Rimouski »,
explique l'un des organisateurs, M.
Samuel Saint-Laurent, étudiant à
l'UQAR (723-1986 poste 1921.

JUMELAGE INTERCULTUREL
L'équipe d'Accueil et Intégration
Bas-Saint-Laurent vous invite à faire
partie d'un programme de jumelage
interculturel, dans le but de créer des
liens entre des immigrants qui vien­
nent d'arriver dans la région et des per­
sonnes qui connaissent déjà bien le
Bas-Saint-Laurent. Ce jumelage permet
un rapprochement entre les personnes,
au delà des barrières de la langue et de
la culture. C'est une occasion de faire
connaître la région et de faciliter l'inté­
gration d'une personne ou d'une
famille, à un rythme qui convient aux
deux parties. Avec un peu de temps et
d'ouverture d'esprit, on peut s'ap­
privoiser, découvrir un monde inéditl
Renseignements: 723-1986 poste 1595.

CONCOURS LITTÉRAIRE En conti­
nuité des échanges littéraires entre le
Québec et la Belgique francophone,
l'Agence Québec Wallonie
Bruxelles pour la jeunesse (AQWBJ)
renouvelle cette initiative qui permet la
publication de jeunes auteurs québé­
cois et belges francophones, tout en
contribuant à leur connaissance de la
société et de la culture de l'autre. Le
thème de l'échange littéraire 2001 est

En bref
«DANGERS». Les intéressés pourront
se procurer les règlements de partici­
pation sur le site de l'Agence
[www.aqwbj.org/echange.html.La
date-limite pour l'envoi des manuscrits
est fixée au vendredi 27 avril 2001, à
17h. Un jury international se tiendra à
Bruxelles en juin 2001 pour procéder
au choix des 8 nouvelles qui seront
publiées (sous le titre «DANGERS») et
diffusées dans les deux communautés.
En novembre 2001, les auteurs belges
francophones primés visiteront le
Québec. Le second volet de l'échange,
en février 2002, sera l'occasion pour les
auteurs québécois de traverser
l'Atlantique. Rappelons qu'une étudi­
ante de l'UQAR a déjà été choisie dans
une sélection précédente de ce con­
cours. À vos plumes et claviersl

PUBLICATIONS Voici quelques publi­
cations récentes aux Presses de
l'Université du Québec : 1) Emploi,
économie sociale et développe­
ment local, les nouvelles filières,
sous la direction de Yvan Comeau,
Louis Favreau, Benoît Lévesque et
Marguerite Mendell. De l'UQAR, le pro­
fesseur Carol Saucier a collaboré à cet
ouvrage. (336 pages, 37$) 2) SPSS
10.0 pour Windows, Guide d'auto-
formation pour le logiciel de sta­
tistiques, par Michel Plaisent, Prosper
Bernard, Cataldo Zuccaro, Nouafel
Daghfous et Emmanuel Chéron. (90
pages, 17$) 3) Écotourisme et gou­
vernance participative, par Marie
Lequin. (254 pages, 37$).

EMPLOI AVENIR De quelle couleur
est votre avenir? C'est le titre d'une
publication récente qui souhaite
fournir les instruments nécessaires au
chercheur d'emploi pour décrocher
l'emploi de ses rêves. Le livre de 320
pages (29$) est une adaptation d'un
best-seller américain, populaire depuis
de nombreuses années. On y retrouve
des conseils pratiques, des adresses
utiles, etc.

BIBLIOTHÈQUE Dans le cadre d'un
cours, des étudiants de l'Université de
Montréal ont fait une étude pour savoir
si Internet pourrait un jour remplacer
la bibliothèque universitaire. Même si
Internet est très apprécié, notamment
pour trouver des données très variées
et « plus actuelles », il semble que la
bibliothèque demeure l'outil privilégié.
Les étudiants affirment qu'ils se diri­
gent tout d'abord vers la bibliothèque
quand ils ont une recherche à fai re.
Internet est vu comme un outil complé­
mentaire très populaire pour recueillir
des données secondaires, mais l'infor­
mation qu'on y trouve manque parfois
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de crédibilité et peut même être erronée.
90% des répondants s'accordent à dire
qu'ils se sentiraient limités s'ils devaient
se baser uniquement sur Internet pour
effectuer la totalité d'un travail de
recherche. (Forum, Université de Mon­
tréal)

CINÉMA Cinéma 4 offre à toute la
population un cours sur la lecture du
cinéma. Ce cours vise à mieux faire
connaître le langage et l'esthétique du
cinéma. En visionnant de nombreux
extraits de films, nous étudierons les
techniques cinématographiques, la réali­
sation, la photographie, le montage, le
scénario, les trames sonores, les décors,
les costumes, etc. Nous verrons com­
ment tous ces éléments déterminent l'o­
riginalité d'un film. Le cours, d'une
durée de 15 heures, se donne les mer­
credis soirs, de 19h à 22h, du 21 mars au
18 avril. Coût: 40$ adulte, 35$ étudiants.
Cela comprend deux billets pour Cinéma
4. Renseignements Stéphane
Beaulieu, 721-2449.

DÉCÈS Le 18 février à Montréal, s'est
éteint Charles-Édouard Lafontaine,
né à Grande-Rivière, en Gaspésie. Il était
le père de Danielle Lafontaine, pro­
fesseure au Département de sciences
humaines de l'UQAR. / Le 25 février à
Rimouski, est décédé M. Adélard
Lepage. Il était le père de Mme Rita
Lepage, commis aux Services auxiliai­
res. Nos sympathiesl

PHOTO La Galerie L'Espace f : (520,
Saint-Jérôme, Matane) présente
jusqu'au 25 mars une exposition de pho­
tos, Regards est-ouest, qui résume un
échange d'étudiants en photo du
Québec et de la Belgique. Des étudiants
proposent leurs visions du monde sur
deux communautés francophones
vivant dans des environnements dif­
férents : Centre de la Belgique et Basse­
Côte-Nord. (562-8661)

EXPOSITION L'artiste gaspésienne
Céline Boucher, diplômée en éduca­
tion de l'UQAR, présente une installa­
tion/exposition à la Galerie d'art de
Matane (520, Saint-Jérôme), jusqu'au
1er avril. Elle veut rendre hommage « à
ceux qui, grâce au rêve, ont pu traverser
l'adversité ». L'idée de cette exposition
lui est venue suite à la lecture d'un livre
de Boris Cyrulnik, Le merveilleux
malheur, dans lequel l'auteur explore la
capacité de certaines personnes de
mener une vie d'adulte quasi normale
après avoir survécu aux pires horreurs.



• Du 5 au 9 mars : période de lecture.
• Mercredi 7 mars : Études d'impacts

et conservation des espèces: un tour
d'horizon avec l'Eider à duvet, une
conférence de M . Magella
Guillemette, professeur de biologie
à l'UQAR, au Musée régional de
Rimouski, à 19h30 . Entrée libre.

• Du 12 au 24 mars : Avec « Fenêtres
pour l'âme », Marquise Leblanc
expose à la Galerie de l' UQAR. Tous
les jours de 9h à 21h.

• Du 13 au 23 mars : Rendez­
vous de la francophonie. Les
drapeaux officiels de 26 pays sont
déployés à l'Atrium. À tous les
midis, la cafétéria de l'UOAR offre
un menu typique d'une région du
monde. Spectacles, expositions,
conférences, théâtre, repas... Le
programme détaillé est présenté
dans ce numéro.

Il Mardi 13 mars : conférence sur
les mammifères marins, avec
M. Richard Bailey, biologiste à
l'Institut Maurice-Lamontagne
(Pêches et Océans Canada). Il
traitera des espèces de mam­
mifères marins en péril : enjeux,
perspectives historiques et
mesures de rétablissement de
celles-ci au Canada. Admission
libre, 19h30, au local J-480 de
l'UQAR. Renseignements : (418)
867-8882 ou [parcbsl@icrdl.netl.
Activité organisée par le Réseau
d'observation de mammifères
marins du Bas-Saint-Laurent
(ROMM-BSL) et ses partenaires (le
Parc marin du Sagnenay-Saint­
Laurent, la Biosphère et le Fonds
d'intendance sur les espèces en
péril d'Environnement Canada).

• Mercredi 14 mars: Tous les mem­
bres de la communauté universitai re
sont invités à assister à une con ­
férence sur la prévention de la vio­
lence, à 13 h 30, salle E-303. Mme
Pauline Leclerc, de la Maison
d'hébergement La Débrouille, et M.
André Boudreau, de l'organisme
Contre Toutes Agressions Conjugales
(C-TA-C), prendront la parole.

a Mercredi 14 mars : Déteminants
physiologiques de la croissance com­
pensatoire chez la morue franche:
implications dans la santé des stocks.
Conférence du professeur Pierre
Blier, du Département de biologie de
l'UQAR, à la salle P-210 de l'ISMER, à
15h15.

Calendrier
• Mercredi 14 mars: Un 5 à 7 a lieu au

Baromètre sur le thème de l'intégra­
tion sociale. L'activité se déroule
dans le cadre de la Semaine de la
déficience intellectuelle. Musique,
animation et court métrage. L'activité
est ouverte à tous.

• Mercredi 14
mars : L'auto­
nomie des per­
sonnes aÎnées :
un problème
social qui soulè­
ve des questions
éthiques. Dans le mmm~:':::':':'~:':'::::::~::::::::"~" " "'~~~

cadre d' unsémi- ~;~;~:~:::::::~:~:~::::;~::~:~~:~~~::~:~:::~:::~:::~:::~::::::::::::~ :~:~:~:~:~~::~::::::~~:~)

naire du groupe de recherche
Ethos sur ce thème, Mme Marie
Beaulieu, professeure à l'UOAR
en sciences humaines et en
éth ique, prendra la parole, à
19h15, au D-305. Entrée libre. Ce
séminaire propose une réflexion
éthique et sociale sur le chemin
parcouru par l'aîné qui perd de
l'autonomie. Qu'est-ce que cette
autonomie? Comment l'aîné peut-
il se définir face à lui-même, face
aux autres aînés, face aux services
dits communautaires?

Mercredi 14 mars: Genèse de la for­
mation populaire au Bas-Saint­
Laurent. L'expérience de l'Union des
cultivateurs catholiques (UCC) dans
les années 1930, une conférence de
M. Jacques Lemay, professeur
d'histoire à l'UQAR, au Musée région­
al de Rimouski, à 19h30. Entrée libre.

e Samedi 17 mars: Forum sur la réor­
ganisation municipale: impacts et
enjeux pour le développement des
milieux urbains et ruraux du Bas­
Saint-Laurent, au F-215 de l'UOAR.
L'activité est organisée par les pro­
grammes d'études avancées en
développement régional. Renseigne­
ments : 723-1986, poste 1648.

• Lundi 19 mars: Journée d'écri­
ture, à l'Atrium de l'UQAR.
L'activité se déroule dans le cadre
de la Semaine de la francophonie
à l'UQAR, avec la collaboration de
la revue Caractère. Horaire :
9h15 à 10h30: lecture de la dictée.
10h30 à 11h15 : correction de la
dictée (prix décernés). 11h15 à
12h15 : pause-repas. 13h30 à
17h : écriture libre. 17h à 20h : lec­
ture de textes au Baromètre (prix
spécial sur la bière pour les par­
ticipants). Fiches d'inscription
disponibles sur les babillards et
au E-105. Renseignements
Suzie Ramsay, 725-0793.
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• Mardi 20 mars: Assemblée générale
annuelle de la Fondation de l'UQAR,
à 191h au local 0-305.

• Mercredi 21 mars : Midi-musi­
cali, avec Diane Proulx et
Mlireille Banville, à compter de
midi, au Baromètre. Fidèles à la
chanson francophone, Diane et
Mireille interpréteront des chan­
sons qui vous feront revivre des
souvenirs: C'est beau la -' v ie,
L'o;seau s'en va, Femme de
rêve, Y'a les mots, etc .
Bienvenue.

• Mercredi 21 mars: La face cachée
de lia globalisation et de la ZLÉA
(Zone de libre-échange des
Amériques). Un exposé-synthèse de
M.•Jacques B. Gélinas, sociologue
et six-coopérant en Amérique latine,
au IF-215 de l'UOAR, à 19h. Qui se
cache derrière la mégamachine de la
globalisation ? Entrée libre à cette
activité organisée par le CEDRE.

• Mercredi 21 mars : DaI; ou
L'eJrigence éthique de l'lrre­
t;ol.nel. Lecture psychanalytique de
la démarche dalinienne à travers le
« 1\i1ythe tragique de l'Angélus de
Millet », Une conférence de Mme
Bernadette Colombel, au 'M usée
régional de Rimouski, à 19h30. :Entrée
libre,

• Samedi 24 mars : Sortez votre
crayon du dimanche et participez
à la Dictée qui sera présentée à
1~th, à l'école Saint-Jean (sur la 2

e

rue Ouest). La dictée sera rédigée
et lue par Mme Lucie Gauvin,
membre de l'Association
rÉagionale de Québec-France,
docteure en linguistique et ex­
enseignante de l'UOAR. Des prix
seront offerts. Bienvenue à tous1

• Du ,28 mars au 5 avril: UOAR en
fête.

• Jeudi 29 mars : soirée des béné­
voles,



La radio,
pour le plaisir

Une étudiante à la maîtrise en études
littéraires de l'UQAR, Mélanie
Gagné, tient l'antenne tous les jours
de la semaine à CKMN-FM, entre 13h
et 15h. Elle y propose une émission
culturelle intitulée Pour le plaisir.

« C'est vrai que c'est un plaisir
pour moi, explique-t-elle. Je parle de
cinéma, de musique, de littérature. Je
présente des nouveautés sur Internet.
Je reçois des artistes en entrevue. Par
exemple, j'ai accueilli Claire Pelletier,
Bruno Pelletier et Julos Beaucarne.
J'ajoute de la musique, style rock détente. À chaque jour, j'ai
hâte d'aller faire mon émission. »

En même temps, Mélanie, une fille de Matane, poursuit
ses études à la maîtrise. « Je suis en rédaction de mémoire.
C'est un travail de solitaire, en bonne partie. Alors, avec la
radio, je plonge dans l'action, dans l'actualité. Et j'y trouve un
équilibre entre les études et le travail. J'adore les deux. »

On peut écouter Mélanie en début d'après-midi, à 96,5 FM.
[M.B.l

Marquise Leblanc à la Galerie de l'UQAR

Fenêtres pour l'àme
Du 12 au 24 mars, Marquise Leblanc expose à la Galerie
de l'UQAR. Son exposition a pour titre: « Fenêtres pour
l'âme », Elle nous invite à partager ses contemplations, son
ivresse artistique, elle-même absorbée par les nouveaux
regards qu'elle porte sur l'acte de peindre. « Explorer l'es­
pace. Tracer. Texturer. Faire vibrer la couleur. S'affranchir de la
figuration. Voilà l'objet de ma nouvelle recherche. »

Marquise a terminé un certificat en arts visuels à l'UOAR
en 1998. Ses œuvres ont déjà été exposées dans plusieurs
galeries de la région. Venez jeter un œil à ses fenêtres neuves.
La galerie est ouverte tous les jours de 9h à 21h. Comme le dit
cette artiste de Pointe-au-Père : « J'agis sur le tableau, le
tableau agit sur moi ».

300, allée des Ursulines, Rimouski (Québec) G5L 3A 1
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